MORINGANEWS


[image: image1.jpg]YA

partageons les connaissances au profit des communautés rurales

sharing knowledge, improving rural livelihoods






Ce document a été produit avec l'assistance financière du CTA. Les points de vue qui y sont exprimés sont ceux des auteurs et ne peuvent être considérés comme  l'opinion officielle du CTA.

Fiche économique sur la production de poudre de feuilles de Moringa
Cas du Bénin : Production en culture associée par  des groupements de femmes.

David Ogoudadja (Garpe) et Armelle de Saint Sauveur (Moringanews)
Transformation par les groupements de femmes, soit manuellement (mortier, transformation au village),  soit au moulin (travail à façon ou en atelier de transformation).

Tableau 1 : Coûts du travail de transformation par hectare et par an
	Activité
	Nombre de femmes travaillant 
	Nombre d’heures de travail/récolte
	Coût du travail/récolte (transformation au village)
	Coût du travail/récolte
(transformation à l’atelier)
	Coût total/an

(6 à 8 récoltes)

	La récolte des feuilles
	15
	3h/jour x 15 = 45
	3.000F
	3.000F
	18.000

	Le lavage des feuilles
	10
	30min/jour x 10 = 5
	1.000F
	1.000F
	6.000

	Le retournement des feuilles au séchoir et étendage après lavage
	6
	30min/jour x 6 jours x 6 femmes

= 18
	2.000F
	2.000F
	12.000

	Broyage des feuilles au moulin
	5
	30min/jour x 5 =2,5
	
	1.000F
	

	Pilage des feuilles par les femmes
	5
	7h/jour x 5 

=

35
	2.500F
	
	17.000

	Tamisage de la poudre
	10
	1h30/jour x 10 =15 
	1.000F
	1.000F
	6.000

	Le stockage de la poudre
	5
	1h/jour x 5 

= 5
	
	500F
	3.000

	La plastification des quantités à vendre
	2
	2h/jour x 2

=4
	
	2.000F
	12.000

	La vente et la livraison
	3
	5h/jour x 3

=15
	2.000F
	2.000F
	12.000

	
	
	
	11.500 FCFA
	12.500 FCFA
	86 000 FCFA


Tableau 2 : Coût annuel du matériel de production et de transformation des feuilles 

au village par un groupement féminin

	Désignation
	Quantité
	Prix unitaire
	TOTAL

	Semences
	3 kg
	800F
	2.400F

	Houes
	4
	600F
	2.400F

	Dabas
	4
	2.000F
	8.000F

	Paniers
	2
	2.000F
	4.000F

	Sécateurs
	2
	3.000
	6.000

	Sacs
	3
	350
	1.050

	Seaux
	3
	1500
	4.500

	Sachets de condiment
	1500
	2
	3.000

	Toiles de séchage ou natte
	2
	3.000
	6.000

	Récipients de stockage
	2
	2.500
	5.000

	Mesurettes
	3
	100
	300

	Mortier et pilon
	1
	7.000
	7.000

	Balais
	5
	100
	500

	Bascule
	1
	8.000
	8.000

	Bassines de tamisage
	2
	4.000
	8.000

	Tamis
	4
	400
	1.600

	Location de bâtiment séchage
	12
	1.000
	12.000

	TOTAL
	
	
	79.750F


· Le récipient de stockage est un récipient qui sert à ramasser et stocker les feuilles sèches (facilite l’aération).

· Les sacs de jute de 100Kg servent à ramasser les feuilles fraîches des champs.

Tableau 3 : Coûts demain d’œuvre pour la production et la transformation cumulées par ha

(en culture associée)

	Activité spécifique
	Quantité/an
	Coût total/ha/an
	Coût pour 4,375ha

	Labour
	40% coût total parcelle
	12 000
	

	Semis
	1
	12 000
	

	Re-semis
	1
	1 500
	

	Démariage
	1
	3 000
	

	Sous-total installation
	
	28 500 F
	124 688

	Entretien (fumure, sarclage)
	40% coût total parcelle
	20 000 F
	87 500

	Récolte
	7
	18000
	

	Sous total récolte et transformation (voir tableau 1)
	
	86 000F
	376 250 

	TOTAL
	
	134.500 FCFA
	588.438 FCFA


Les coûts de production des feuilles fraîches (de labour à récolte) sont détaillés dans la fiche technico-économique sur les conditions de production de feuilles fraîches (voir le site www.moringanews.org/documents). 
Tableau 4 : Rendement, valeur et heures de travail dans les plantations suivies par GARPE

	Superficie totale
	Type de culture
	Quantité totale de feuille fraîche récoltée

(1)
	Quantité totale effeuillée

%

(2)
	Quantité totale feuille sèche %

(3)
	Quantité totale de poudre produite 

%

(4)
	Quantité totale de résidus

%


	Quantité et valeur totale à vendre

(5)
	Nombre d’heures de travail ou nombre des jours

	4,375 Ha
	Cultures associées (Moringa + autres)
	3984,5Kg
	3785Kg soit 95% de (1)
	567,75Kg soit 15% de (2)
	564,70Kg soit 99% de (3)
	2,3Kg soit 0,5% de (4)
	562,4Kg soit 562.400F à 1.000F/Kg ou 843.600F à 1.500F/Kg
	866 Heures ou 86,6 jours/an


*(1) = la quantité de feuille fraîche récolte du champ

  (2) = la quantité de feuille sans pétiole

  (3) = la quantité réelle de feuille sans pétiole sèche même après 14 jours de séchage

  (4) = la quantité de poudre après broyage au moulin

  (5) = la quantité de poudre après tamisage

* Sauf en cas de moisissure et des pertes de manipulations, on obtient ses poids mentionnés.

*NB : Nous supposons qu’une journée de travail équivaut à 10 heures d’activité.

Tableau 5 : Bilan économique des plantations suivies par GARPE au bout d’un an

	Superficie totale des plantations
	Nombre d’heures de travail total
	Coûts d’investissements et de fonctionnement 
	Quantité de poudre produite
	Valeur totale de poudre vendue
	Bénéfice brut 

	4,375 Ha 
	866 heures
	Installation parcelles
	124 687,5
	562,4Kg
	562.400F à 1.000F/Kg 

ou 

843.600F à 1.500F/Kg
	- 185 538

ou

+ 95 662

	
	
	Entretien parcelle
	87 500
	
	
	

	
	
	Transformation
	376 250
	
	
	

	
	
	Equipement
	79.750 fois 2 pour 2 unités de production
	
	
	

	
	
	TOTAL
	747 938 FCFA
	
	
	


Ici le coût de production par kg de poudre produite est de 747 938 / 562,4 = 1330 FCFA/ kg, ou 2 € /kg, ce qui est deux fois moins cher que dans le système intensif sénégalais, mais peut toutefois semblé un prix élevé pour une vente locale. En réalité, les coûts de production sont raisonnables car il s’agit en grande partie des coûts de main d’œuvre, ce qui veut dire que la vente rémunère le travail des femmes. D’autre part, certains coûts sont un peu surévalués, avec la prise en compte de l’achat d’équipement (comme les houes, paniers etc. que les productrices ont déjà pour d’autres productions).  Plutôt que les coûts de production, ce sont les rendements faibles qui réduisent la rentabilité par hectare.

Il faut noter que cette production est pratiquée dans une zone assez sèche, sans irrigation, et en culture associée. Les rendements par hectare sont donc faibles comparés à ceux du Togo, du Niger et du Sénégal car les arbres sont beaucoup moins nombreux sur un hectare, mais les revenus sont complétés par les autres cultures associées.
La vente à 1500 FCFA/kg dégage un bénéfice de 170 FCFA/kg, ce qui est assez faible. Pourtant les groupements de productrices et les agriculteurs de la zone sont intéressés par cette production et sont de plus en plus nombreux à la pratiquer. En fait, si l’on enlève les coûts d’équipement, on note que 80% des coûts de production sont des coûts de main d’œuvre. Ceci veut dire qu’en plus des 170 FCFA/kg, les vendeuses disposent de 80 % x 1330 FCFA = 1064 FCFA/kg pour rémunérer leur travail de production et transformation.
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